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4e REGIMENT

DE CHASSEURS A CHEVAL1

1796-1797

Mémoire historique du 4e régiment de chasseurs à cheval, depuis son départ de l'armée de
Rhin-et-Moselle, pour se rendre a l'armée d'Italie, jusqu'à ce jour.

Le  19  nivôse  an  Ve de  la  République,  le  régiment  reçut  l'ordre  du  chef  de  l'état-major  de  la
deuxième division de l'armée de Rhin-et-Moselle, de partir de ses cantonnements, situés dans les
environs de Neuf Brisach, le 22 du même mois, pour se rendre à Gray.

Le régiment, pour se conformer à l'ordre précité, se mit en marche le 22 nivôse et fut coucher le
même jour à Colmar.
Le 23, à Cernay.
Le 24, à Belfort.
Le 23, à Lure, où il séjourna le 26.
Le 27, à Vesoul.
Le 28, à Vaudoncourt.
Le 29, à Gray, où, étant arrivé, il reçut l'ordre du général commandant la sixième division militaire
d'y séjourner le 30, pour en partir le 1er pluviôse pour se rendre à Bourg, où il recevrait de nouveaux
ordres.
Le 1er pluviôse, le régiment partit de Gray et fut coucher à Pesmes.
Le 2, à Dôle.
Le 3, à Sellières.
Le 4, à Lons-le-Saunier
Le 5, à Saint-Amour. 
Le 6, à Bourg, où il reçut l'ordre de l’adjudant-général CHORIER, d'en partir le 7, pour se rendre à
Chambéry, où il lui serait donné de nouveaux ordres par le général en chef de l'armée des Alpes.
Le 7, il partit de Bourg pour le Pont d'Ain, où il coucha.
Le 8, dudit à Lagnieu.
Le 9, à Morestel.
Le 10, au pont de Beauvoisin.
Le 11, aux Echelles.
Le 12, à Chambéry, où il séjourna le 13 et reçut l'ordre du général en chef KELLERMANN d'en
partir le 14 pour se rendre a Milan, où il lui serait donné de nouveaux ordres par le général en chef
de l'armée d'Italie.
Le 14, il fut coucher à Montmélian.
Le 15, à Aiguebelle.
Le 16, à la Chambre.
Le 17, à Saint-Michel.

1 Original (A.G.). Fonds Brahaut.
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Le 18, à Modane.
Le 19, à Lanslebourg.
Le 20, il passa le Mont Cenis sans aucun évènement et fut coucher à Novalesa.
Le 21, à Bussolino (il passa la revue du général Pouget et du commissaire des guerres en passant à
Suse).
Le 22, à Avigliano.
Le 23, à Settimo.
Le 24, à Ciano.
Le 25, à San-Germano.
Le 26, à Robbio.
Le 27, à Abbiate-Grosso.
Le 28, il arriva à Milan, ou il séjourna les 29 et 30.
Le 1er ventôse, il partit pour Monza, conformément à l'ordre du général KILMAINE, commandant
la Lombardie, où il arriva le même jour et où il resta jusqu'au 10 du même mois, qu'il en partit pour
se rendre à Mantoue, ainsi qu'il en reçut l'ordre du général KILMAINE.
Le 10, il fut coucher à Lodi.
Le 11, à Pizzighettone.
Le 12, à Crémone.
Le 13, à Bozzolo.
Le 14, il arriva à Mantoue,  où il  séjourna le 15,  et  fut  passé en   revue par  le général en chef
BONAPARTE. Le même jour, il reçut l'ordre du général de division BERTHIER, chef de l'état-
major général, de partir de Mantoue le 16 dudit mois pour se rendre à Padoue le 18, où il recevrait
de nouveaux ordres.
Le 16, il partit de Mantoue et fut coucher à Porto Legnago.
Le 17, à Este.
Le 18, il arriva a Padoue où il entra sous les ordres du général de division DUGUA.
Le 19, il partit de Padoue avec ce général pour Cittadella.
Le 20, il fut coucher à Asolo.
Le 21, à Rovigo, sur les bords de la Piave.
Le 22, il reçut l'ordre de descendre la Piave pour se joindre  à la division de cavalerie de réserve
commandée par le général DUGUA, qui était à une lieue de Rovigo.
Le même jour, le régiment passa la Piave et eut un escadron détaché pour faire l'avant-garde. Cet
escadron ayant  eu occasion de charger  l'ennemi,  le  fit  avec succès  et  lui  prit  sept  hussards  du
régiment de Toscane avec quatre chevaux. L'ennemi fit trois hommes de cet escadron prisonniers et
en blessa cinq. Après cette affaire le régiment fut bivouaquer a Salvador.
Le  23,  il  fut  bivouaquer  à  Sacile,  où  il  reçut  ordre  de  passer  dans  la  division  AUGEREAU,
commandée parle général GUIEU, et fut mis sous les ordres immédiats du général  de  cavalerie
WALTHER.
Le 24, il fut bivouaquer à Pordenone.
Le 25, il fut bivouaquer près de Valvasone.
Le 26, le régiment fut destiné à faire l'avant-garde de la mème division et se rendit sur les bords du
Tagliamento, occupant le centre de l’armée, et passa ce fleuve sous le feu de sept pièces d'artillerie,
et arrivant sur la rive gauche,  le régiment trouvant occasion de se signaler, chargea l'ennemi avec
tant d'impétuosité, quoique ce dernier était en nombre très supérieur, qu’il le culbuta et lui prit trois
pièces  de canon, deux obusiers, six caissons, cinquante chevaux et environ soixante prisonniers,
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dans le nombre desquels étaient un général de cavalerie, son aide de camp, le capitaine d'artillerie et
plusieurs autres officiers.
Dans cette affaire, le citoyen FRANÇOIS, lieutenant, a été très grièvement blessé, quatre hommes
tués, quatre faits prisonniers de guerre et huit blessés. Dans le nombre de ces derniers étaient trois
frères, les citoyens MASSON, dont l’aîné était adjudant, un maréchal des logis et l'autre chasseur.
Ces trois frères se comportèrent avec une bravoure distinguée. Le régiment perdit dans cette affaire
treize chevaux et en eut neuf blessés.

Après cette affaire, le régiment se rendit à Pozzo où il séjourna le 27.
Le 18, il partit pour Trivignano, où il séjourna le 29.
Le 30, à Marianne (Marzano ?)
Le 1er germinal, à Cividal.
Le 2, à Caporeto.
Le 3, à Pletz, où il séjourna les 4 et 5.
Le  6,  à  Raibel,  où il  reçut  des  ordres  pour  passer  dans  la  division commandée par  le  général
MASSÉNA.
Le 7, il partit de Raibel pour se rendre à Villach, où était la division MASSÉNA, et où il fut mis
sous les ordres immédiats du général de cavalerie LECLERC. 
Le 8, il séjourna à Villach. 
Le  9,  il  bivouaqua  à  Velden  et  rentra,  en  exécution  des  ordres  qu'il  reçut,  dans  la  division
AUGEREAU ; toujours sous les ordres immédiats du général de cavalerie WALTHER.
Le 10, il fut bivouaquer sur la route de Villach à Klagenfurt, à cinq lieues en avant de Villach.
Le 11, il fut bivouaquer en avant de Klagenfurt.
Le 12, à Saint-Veit.
Le 13, à Friesach.
Le 14, à Scheiffing.
Le 15, à Murau.
Le 16, à Mauterndorf.
Ce  jour-là,  le  régiment  partit  avec  un  corps  de  troupe,  sépare  de  la  division  AUGEREAU,
commandé par le général de brigade  BON.  mais toujours sous les ordres immédiats du général
WALTER,  et  eut  ordre  de  poursuivre  une  colonne  ennemie  qui  venait  des  gorges  du  Tyrol.
L'escadron qui formait l'avant-garde l'atteignit à Weng et lui fit environ trois cents prisonniers, lui
prit une quantité de bagages et une trentaine de chevaux.
Le même jour, 16 germinal, le régiment rentra à Mauterndorf et y séjourna le 17.
Le 18, le régiment rétrograda et vint coucher à Murau.
Le 19, dans un village à une lieue de Judenburg, où il rejoignit la division et où il séjourna les 20,
21 et 22.
Le 23, le régiment quitta cette position et fut coucher à Kraubat.
Le 24, à Mauthenhausen où il resta jusqu'au 7 floréal.
Le dit jour, 7 floréal, le régiment rétrograda et vint coucher à Knittelfeld.
Le 8, à Scheiffing.
Le 9, à Hundermarck.
Le 10, à Klagenfurt, où il a resté jusqu'au 30 du même mois.
Le 30, il partit. d'après l'ordre du général de division  BERTHIER, chef de l’état-major général,
pour se rendre à Udine, sous les ordres du général de division DUGUA, et vint coucher le même
jour, 30 floréal, à Villach.
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Le 1er prairial, à Tarvis.
Le , à Ponteba Veneta.
Le 3, à Osopo,
Le 4, à Udine, où il est occupé journellement de tous les détails relatifs à son instruction.

A Udine, le 16 prairial an Ve de la République française.
Le chef de brigade, commandant ledit régiment,

Signé : SCALFORT.
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